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Une salutaire question : 

Mis en examen au Japon, ou appelons cela comme l’on voudra, ferions-nous confiance dans 

les us et coutumes de ce pays, ici et là appelés lois, pour être jugés en toute équité et dans 

des conditions dignes des droits de l’homme ?  

Candidats, levez la main droite et répondez présent, vous donc qui jetez l’anathème sur cet 

homme au destin tragique : élevé au pinacle du capitalisme et fauché dans le plus grand 

arbitraire au pays même où il est érigé en religion.  

Sinon, fuyez. C’est mieux, non ?  Et de préférence avant que cela ne  vous arrive.  

Au Congo, au Nord-Kivu,  c’est nettement  plus humain : on peut toujours  discuter, au Japon, 

non.  

PS : On se souvient, quand même, qu’il (le Japon) faisait partie il y a peu de l’Axe Germano 

(c’est l’Allemagne), Italo, Japonais. On oublie trop souvent l’histoire récente pour se forger 

une opinion sur les gens chez lesquels on met les pieds.  Même les grands capitaines 

d’industrie, ivres de leur puissance, qu’ils en perdent parfois la raison, ne sont pas 

invulnérables. 

«  BANZAI ! » 
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